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Ainsi la chaleur solaire s'est aecumulee dans Fintefieur du globe et
s'y renouvelle continuellement. Elle penetre les parties de la surface
voisines de Tequateur et se dissipe a travers les regions polaires. La
premiere question de ce genre qui ait ete soumise au calcul se trouve
dans un Memoire que j'ai lu a 1'lnstitut de France sur la fin de 1807,
article 115, p. 167 ({) : cette piece est deposee aux Archives de I'Aca-
demie des Sciences. J'ai traite alors cette premiere question pour offrir
un exemple remarquable de ['application de la nouvelle theorie exposee
dans le Memoire, et pour montrer comment 1'analyse fait connaitre
les routes que suit la chaleur solaire dans Tinterieurdu globe terrestre.

Si nous retablissons presentement cette enveloppe superieure de la
Terre, dont les points ne sont pas assez profondement situes pour que
leurs temperatures soient devenues fixes, on remarque un ordre de
faits plus composes dont notre analyse donne 1'expression complete. A
une profondeur mediocre, comme 3m a 4m> la temperature observee ne
varie pas pendant la duree cle chaque jour; mais elle change tres sensi-
blement dans le cours d'une annee; elle s'eleve et s'abaisse alternati-
voment. L'etendue de ces variations, c'est-a-dire la difference entre le
maximum et le minimum de temperature, n'est pas la meme a toutes
les profondeursf elle est d'autant moindre que la distance a la surface
est plus grande. Les difierents points d'une meme verticale ne parvien-
nentpas en meme temps a ces temperatures extremes. L'etendue des
variations, les temps de 1'annee qui correspondent aux plus grandes,
aux. moyennes ou aux moindrcs temperatures changent avec la posi-
tion du point dans la verticale. II en est de meme des quantit^s de
cbaleur qui descendant et s'elevent alternativement: toutes ces valeurs
ont entre ellcs des relations certaines, que les experiences indiquent
et quo 1'analyse exprime tres clistinctement. Les r^sultats observes
sont conformes a ceux que la theorie fournit; il n'y a pas d'ejffet na-
turel plus complbtement explique. La temperature moyenne annuelle
d'un point quelconque de la verticale, c'est-a dire la valeur moyenne

0) Fair le M6moij?e prc6deni, p. 3 & 28.                                                        G-. D,e, annee 1820, etc., et 1'Ouvrage publi6 par Tau-
